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Résumé de l’exposé : 
L’année 1914 est une fracture dans l’histoire européenne, elle voit la fin 

d’une période de prospérité relative que l’on a appelé la Belle Epoque, la fin 
de la première paix armée entre la France et l’Empire allemand. La France 
est un pays riche, très riche, qui détient le quart des réserves d’or du 
monde. Elle est un des principaux créanciers de la planète : durant trente 
ans les français vont investir la majeure partie de leur épargne vers 
l’extérieur. Par exemple, les fameux emprunts russes vont drainer près d'un 
tiers de l'épargne française vers le pays des tsars pour un montant global 
d’environ 15 milliards de francs or (soit 45 milliards d’euros actuels).  

Les causes immédiates de la guerre sont lisibles : la mauvaise gestion de 
la poudrière balkanique. Les causes profondes sont plus tenues : la perte 
de l’Alsace et d’un tiers de la Lorraine pour la France, la volonté allemande 
d’imposer sa suprématie sur terre et sur les mers. Les rancœurs sont 
tenaces entre les différents états européens, qu’il s’agisse de la France et 
de l’Allemagne, de la Grande-Bretagne et de la Russie voire de l’Italie et de 
l’Autriche-Hongrie ou du Japon et la Chine, avec un pays en attente : les 
Etats-Unis. L’engrenage impitoyable des alliances va faire son œuvre pour 
pousser le continent à la conflagration. 

Pourtant l’année 1914 démarre très bien, les Français sont occupés par 
l’Affaire Caillaux et l’été qui commence est magnifique…. jusqu’à ce 
tragique dimanche 28 juin à Sarajevo…. 


